(e doigt de la femme

Dieu prit ca plus molle argile
Et con plug pur kaolin,
Et Fit un bijou fragile,

Mycstérieux et calin.

11 fit le doigt de la fermme,
Chef-dreuvre auguste et charmant,
Ce doigt fait pour toucher [Ame

Et montrer [e firmament.

Il mit dang ce doigt le recte
De la lueur quil venait
Demployer au front célecte

De lheure oi [aurore nait.



Il y mit lombre du voile,
(e tremblement du berceau,
Quelque choge de [€toile,

Quelque choce de [viceau.

(e Pére qui nous engendre
Fit ce doigt mélé dazur,
Tréc fort pour quil rectat tendre,

Tréc blance pour quil rectat pur,

Et trée doux, afin quen comme
Jamaic le mal nen cortit,
Et quil pat cembler o [homme

(e doigt de Dieu, plug petit.

Il er orna [a main dEve,

Cette fréle et chacte main



Qui ce poce comme un réve

Sur le front du genre humain.

Cette humble main ignorante,
Guide de [howmme incertain,
Quon voit trembler, trancparente,

Sur la lampe du dectin.

Oh ! dane ton apothéoge,
Femme, ange aux reqarde baiccés,
(a beauté, cect peu de choge,

(a grice negt pac ascez ;

17 Faut aimer. Tout coupire,
(onde, la fleur, [aleyon ;
(a grice nect quun courire,

(a beauté nect quun rayon ;



Dieu, qui veut quEve ce drecce
Sur notre rude chemin,
Fit pour [amour la carecce,

Pour la carecce ta main.

Dieu, loreque ce doigt quon aime
Sur largile fut conquic,
Sapplaudit, car le cupréme

Ect fier de créer [exquis.

Ayant Fait ce doigt cublime,
Dieu dit aux angec : lfoila. !
Puic cendormit dans [abime ;

(e diable alore ¢eéveilla.

Dang lombre oi Dieu ce repoce,



Il vint, noir cur (orient,
Et tout au bout du doigt roce

Mit un ongle en couriant.

Victor Hugo (1802-1555)



